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LES ROSES. 


pubescentes : trois d’entre elles sont pinnatifides, et les deux 
autres sont simples. Corolle de plusieurs rangs de pétales d une 
couleur de rose palé. Styles libres, velus, ceux du centre lap- 
prochés en faisceau, et ceux de la circonférence divergents. 

OBSERVATIONS. 

Notre Rosier croit spontanément á la Chine, cette contrée 
délicieuse, oii Flore régne sans riyale (,) ; il en a été rapporté 
par Thonorable écuyer I . Evans, vers 1804 ■> et a íleuri pour 
la premiére fois en Angleterre, dans la pepiniére de MM. Col- 
ville. M. Boursault la ensuite fait venir de Londres a Pans 
en 1808; et ce n’est que quatre ans aprés, au mois d’aout 
1812, qu’il a donné ses fleurs dans le jardín de M. le docteur 

C ARTIER. 

Les longs rameaux du multiflore se prétent á toutes sortes 
de formes : on en garnit des berceaux et des tonnelles; on les 
dirige en guirlandes ou en pyramides; enfin, au moyen de 
soutiens et de treillages, on en palisse les muís á une tres- 
grande hauteur. On doit observer que les individus greífés sont 
ceux qui réussissent le mieux; on sait que les francs-de-pied 
fleurissent plus difíicilement, et sont, en général, languissants. 
On doit les garantir du froid par de bonnes couvertures; car 
M. De Launay fait remarquer, dans son bon jardinier, que 
les gelées des mois de uovembre et décembre de 1’année 1812 
ont détruit par-tout, á Paris et dans les environs, les greffes 
et les francs-de-pied qu’on avait laissés en pleine terre. Nous 
renvoyons ci-aprés, p. 70, pour quelques préceptes relatifs á 
la taille de cet arbrisseau. 

(1) China, that delightful región, where Flora reigns unrivalled. Andr. Rosa multi- 
flora. 
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